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   Éditorial par : Roger-Luc Chayer              Photo : Isabelle Lacas

Roger-Luc Chayer est jour-
naliste, ex-Président de l’As-
sociation Canadienne des 
Journalistes du chapitre de 
Montréal, membre de l’Inves-
tigative Reporters and Editors 
des États-Unis et de la Fédé-
ration Européenne de Presse. 
Il est communicateur profes-
sionnel et journaliste blogueur 
au Huffington Post.  Il a été 
médaillé par la Reine Élisa-
beth en 2012 pour l’ensemble 
de sa carrière de journaliste-
éditeur, de chef d’orchestre 
symphonique et de musicien 
classique tant au Canada qu’à 

l’étranger.
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Vous la connaissez bien 
j’en suis certain, princesse, 
chanteuse, philanthrope et 
fille de la Princesse Grace 
(Kelly) de Monaco!

Stéphanie de Monaco est 
un rare membre de famille 
royale directement impliqué 
dans une organisation liée 
au VIH/SIDA. Elle préside 
l’organisation Fight Aids 
Monaco qu’elle a aussi fon-
dée en 2004 et qui prend 
en charge les personnes 
atteintes pour leur fournir 
dignité, soins et réconfort. 
Face à la détresse psycho-
logique voire financière et 
à l’isolement qu’elle a pu 
constater chez de nombreu-
ses personnes vivant avec le 
VIH, face à la discrimination 
que beaucoup subissent au 
quotidien, face à leur dou-
leur aiguë souvent cachée, 
intériorisée, S.A.S. la Prin-
cesse Stéphanie, sensible et 
touchée, s’est engagée pour 
et avec eux dans ce combat 
pour la vie et pour la dignité.

En intervenant directement 
par la fondation d’une orga-
nisation oeuvrant auprès de 
personnes essentiellement 
homosexuelles et tout à fait 
gratuitement, la Princesse 
Stéphanie brise les tabous 
en permettant aux person-
nes atteintes de bénéficier de 
services certes, mais aussi 
de sortir de l’ombre, car l’or-
ganisation agit aussi auprès 
des employeurs, des entre-
prises et du public moné-
gasque. La Princesse montre 
aussi l’exemple en agissant 
comme ambassadrice itiné-
rante de l’ONUSIDA depuis 
2006. Merci Votre Altesse 
Sérénissime pour votre im-
plication auprès de ces per-
sonnes vulnérables.



Préparation

Dans un contenant rectangulaire (taille d’un moule à pain), versez la moitié du sel. 
Déposez le magret de canard dessus et recouvrez avec le reste de sel.

Bien tasser et recouvrir d’une pellicule plastique.
Laissez macérer 24 h au réfrigérateur.  Sortez ensuite le magret, rincer à l’eau et bien l’essuyer.

Mettre le magret dans un Ziploc avec le poivre, bien mélanger,
masser au besoin pour bien y faire pénétrer le poivre.

Sortez-le du sac plastique et roulez-le dans un torchon propre.
Laissez-le sécher 3 semaines dans le bas du réfrigérateur.

À déguster sans modération à l’apéro ou encore avec une bonne raclette.

Ingrédients

1 magret de canard frais
500 g de gros sel (Kasher)

2 c. à soupe de poivre concassé
1 sac Ziploc

On peut remplacer le poivre par du thym, romarin, 
piment d’Espelette ou encore du sel de truffe au goût.

Temps de préparation : 5 min
Temps d’attente : 3 semaines

Pour en 
savoir plus

Intermarché Boyer
sur Facebook

https://www.facebook.
com/intermarcheboyer

MAGRET SÉCHÉ AU POIVRE
Par : Franck Hénot / Intermarché Boyer Montréal     Photo : Lagarriere.fr
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Qui ne connaît pas la 
grande diva, chanteuse 
internationale et actrice 
qu’était Yolanda Cristina 
Gigliotti, mieux connue 
sous le nom de... Dalida?

Idole de toutes les commu-
nautés LGBT mais aussi des 
travestis et autres personni-
ficateurs féminins, Dalida a 
été pendant 20 ans le point 
central du mouvement de 
libération des hommes ho-
mosexuels qui voyaient en 
elle le drame humain qu’ils 
vivaient eux-aussi au quo-
tidien. Mais ça, Dalida le 
savait aussi et jusqu’à la fin 
de sa carrière, elle réservait 
toujours quelques chansons 
aux hommes de son public 
qu’elle savait les plus vul-
nérables et fidèles, traités 
moins justement par la so-
ciété, les hommes gais.

qui portait à l’origine le titre 
de «Dalida Éternelle». Une 
heure de disco et de paillet-
tes mettant en vedette la diva 
et ses nombreux danseurs. 
Toujours sur Gay Globe TV, 
vous pourrez écouter une 
formidable préface offerte 
par la Reine de la nuit mon-
tréalaise Mado Lamotte qui 
nous raconte son voyage 
à Paris pour aller visiter la 
tombe de Dalida, avec cos-
tume et humour. Il ne s’agit 
pas du premier spécial Da-
lida de Gay Globe, en effet, 
elle est encore si populaire 
même plus de 25 ans après 
son départ qu’à chaque spé-
cial du magazine, l’édition 
bat des records de taux de 
lecture.

Dalida est l’artiste française 
la plus récompensée du show 
business et demeure une

icône mondiale de la chan-
son se classant parmi les 
six chanteuses les plus 
populaires au monde, avec 
plus de 170 millions de dis-
ques vendus à travers le 
monde. Elle est décédée le 
3 mai 1987 à Paris. Selon 
son entourage, «elle aimait 
trop...» Dalida est Éternelle!

Monday, Il venait d’avoir 18 
ans, Laissez-moi danser et 
de nombreux autres titres 
racontaient la vie et le dra-
me des hommes gais et si 
les chansons étaient si bien 
reçues par ce public, c’est 
qu’elles étaient souvent com-
posées par Pascal Sevran, 
homo et maintenant décédé 
des suites du VIH.

Pour toutes ces raisons, Gay 
Globe Média est très fier de 
présenter à ses lecteurs et 
abonnés un spécial flam-
boyant qui ne laissera pas 
un seul moine indifférent! 
Tout d’abord et avec l’aima-
ble autorisation de Bruno 
Gigliotti, le frère et respon-
sable de la succession de 
Dalida, nous vous présen-
tons un documentaire musi-
cal directement sur le site de 
GGTV au www.gayglobe.net

SPÉCIAL DALIDA
Documentaire et entrevue avec Mado Lamotte

Par : Roger-Luc Chayer     Photo : I.ytimg.com



GAYGLOBEMAGAZINE                                                                                   6                                                                                               WWW.GAYGLOBE.NET

BRÈVES INTERNATIONALES
Des nouvelles de par le monde!

Recherches par : Gay Globe Média     Photo : Gay Globe Média

Des homos homophobes?
(Yagg.com)

Comme il y a des roux qui 
détestent être roux, des 
Américains qui ont par-
fois eu honte d’être Améri-
cains, il y a aussi des homos 
homophobes. Si l’on ajoute 
ceux qui détestent les les-
biennes, ceux qui détestent 
les folles, ceux qui n’aiment 
pas la gay-pride, ceux qui 
méprisent les homos de pro-
vince ou qui détestent les ac-
tivistes gays et lesbiens, ceux 
qui refoulent leur homo-
sexualité, qui essaient même 
de la guérir et tous ceux qui 
portent en eux une piètre 
image de ce qu’ils sont : il y 
a beaucoup d’homophobie 
chez les homos! On oublie de 
dire qu’être homo, ce n’est 
pas systématiquement syno-

nyme d’intelligence!

L’Argentine autorise les 
homos à donner leur sang 

(Séronet)

L’exclusion des homosexuels 
du don du sang a été levée 
(16 septembre) en Argentine, 
ce que revendiquait depuis 
plus de dix ans la commu-
nauté gay, qui dénonçait 
une «discrimination». «Avec 
l’objectif d’avancer vers un 
système national du sang 
sûr, solidaire et inclusif», 
le ministère de la Santé ar-
gentin a présenté dans un 
communiqué les nouvel-
les conditions pour pouvoir 
donner son sang, mettant 
«fin à une longue histoire de 
discrimination institution-
nelle envers la communauté 
LGBT». L’Argentine songe à 
une obligation d’abstinen-
ce sexuelle pendant un an 

avant le don.

Est-ce que le gouver-
nement Trudeau pourra 

réaliser sa promesse pour 
le don de sang? (GGTV)

Une des promesses faite 
lors de la campagne élec-
torale de 2015 par les libé-
raux fédéraux était la levée 
de l’interdiction du don de 
sang des gais au Canada. 
Or, la promesse risque de ne 
pas pouvoir être respectée, 
puisque le don de sang est 
assujetti aux normes amé-
ricaines alors que 70% des 
produits plasmatiques utili-
sés au Canada proviennent 
des États-Unis où les nor-
mes sont plus sévères avec 
les gais. Il est probable que 
l’interdiction soit maintenue 
encore longtemps puisque le 
marché québécois est imbri-
qué dans les marchés cana-
dien et américain. À suivre...

Un groupe Facebook pour 
toutes les couleurs LGBT 

du Québec
(Gay Globe Magazine)

 

Fondé par Alex Bouillon 
avec la complicité de quel-
ques comparses, ce groupe 
s’adresse non seulement 
à toutes les variantes de la 
communauté gaie mais est 
ouvert à toutes les tran-
ches d’âge. Il est familial et 
convicial d’esprit et permet 
à toutes et tous de discu-
ter et de venir chercher des 
conseils sur tout et rien. Le 
site est modéré et accessible 
à Facebook/ LGBTQIA*QC

Pour en 
savoir plus

Fil de presse gai international
Le National

http://gayglobe.net/blog/

ACTUALITÉS
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CES GRAND HOMOS
du passé qui ont fait le monde d’aujourd’hui

Par : Wikipédia.org     Photo : Wikipédia

Catulle (en latin Catul-
lus) était un poète romain. 
Selon Suétone, il serait né 
à Vérone en Gaule cisal-
pine ou peut-être à Sirmio 
(aujourd’hui Sirmione) sur 
le lac Benacus (aujourd’hui 
lac de Garde) en 84 av. J.-
C.. Il mourut en 54 av. J.-
C., à Rome, où il passa la 
plus grande partie de sa 
vie.

Sa famille occupait un rang 
très élevé. Même s’il vivait 
à Rome, Catulle avait ce-
pendant gardé des liens 
avec sa patrie d’origine. On 
trouve d’ailleurs sur le lac 
de Garde les vestiges de la 
villa de Catulle. Elle se trou-
vait à Sirmione, «la perle 
des presqu’îles et des îles». 
Il vient à Rome en -68 et y 
mène une vie d’homme oisif, 
cultivé et fortuné.

dévorante qu’il éprouve ja-
lousement. Parallèlement, 
Catulle éprouve un amour - 
non partagé - pour un jeune 
Romain, Juventius, auquel 
il dédie également de nom-
breux poèmes. Ce jeune 
garçon se donne à un autre 
poète, Furius, ce qui exacer-
be la jalousie et la souffrance 
de Catulle. En -57, après sa 
rupture avec Lesbie, Catulle 
part en Bithynie pour une 
brève période militaire avec 
son ami Caïus Memmius, 
propréteur de cette province. 
Le poète latin est déçu : il ne 
trouve pas là-bas la fortune 
escomptée et décide alors 
de rentrer à Rome. Sur le 
chemin du retour, il s’arrête 
en Troade pour se recueillir 
sur la tombe de son frère. Il 
revint ensuite à Rome, vers 
-56, où il s’oppose très for-
tement à Jules César avant

de se réconcilier in extre-
mis avec lui. Catulle meurt 
phtisique, à 30 ans selon les 
uns, à 40 selon d’autres. On 
dénombre 116 pièces écri-
tes en vers dans l’oeuvre de 
Catulle, dont la plus longue 
compte 400 vers, et quelques 
autres fragments épars. Son 
œuvre nous est parvenue 
sous le titre de Carmina, 
mais aucun titre ne figure en 
tête de l’oeuvre de Catulle. 
Certains manuscrits disent 
Catulli Veronensis Liber (Le 
Livre de Catulle de Vérone), 
là où Catulle lui-même parle 
de son libellus. Catulle étale 
sa passion au grand jour, le 
plus souvent inassouvie et 
malheureuse : il ne manque 
ni de courage, ni du sens de 
la provocation. C’est en ce 
sens qu’on peut le considé-
rer comme un précurseur du 
genre élégiaque.

Il entre en relation avec tous 
les hauts personnages de 
son temps: Jules César, Ci-
céron - que Catulle détestait, 
Cornélius Népos qui était 
un ami de Catulle, Asinius 
Pollion et Quintus Horten-
sius Hortalus. De -62 à -58, 
il vit une liaison éprouvante 
avec Lesbie (Lesbia). La cri-
tique moderne s’accorde à 
reconnaître en elle une cer-
taine Claudia, épouse du 
consul Quintus Metellus 
Celer, mort en -59. Le poète 
exprime dans plusieurs de 
ses pièces son déchirement 
devant l’envie de quitter 
cette muse aux mœurs très 
volages, soupçonnée par 
ailleurs d’avoir empoisonné 
son époux en -59, de nour-
rir des relations avec plus 
de 300 amants et d’entrete-
nir une relation incestueuse 
avec son frère, et la passion

Pour en 
savoir plus

Catulle

https://fr.wikipedia.org/wiki/
Catulle

SOCIÉTÉ
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FRANCK HÉNOT
Un leader derrière la renaissance du Plateau

Par : Roger-Luc Chayer     Photo : Cindy Boyce
Comme ça, contre vents 
et marées et malgré les 
mouvements politiques à 
la mode, un homme décide 
que Le Plateau Mont-Royal 
a encore tout à offrir et 
prend des risques...

Franck Hénot est une per-
sonnalité connue de l’Est de 
Montréal tant comme pro-
priétaire de l’Intermarché 
Boyer coin Mont-Royal Est 
que comme collectionneur 
très impliqué dans la vie 
culturelle du Plateau. Der-
nièrement, il décidait d’aller 
au bout de ses ambitions, 
de ses rêves les plus fous 
et ouvrait une fromagerie 
pas comme les autres, un 
endroit où on retrouve le 
meilleur de ce qui se fait, la 
plus grande variété possible; 
le tout, dans un décor qui 
fait l’unanimité tant chez les 
clients que chez les archi-
tectes et décorateurs. Oui 
car Franck voulait redon-
ner au Plateau ses lettres de 
noblesse un peu égratignées 
par l’actualité des dernières 
années.

Depuis des années il prépa-
rait son projet, il avait tou-
jours voulu une fromagerie, 
il est allé en France et partout

Franck Hénot est responsable de la chronique culinaire dans 
Gay Globe Magazine et fier partenaire du magazine depuis de 
nombreuses années. Gay Globe est distribué à l’Intermarché 

Boyer situé au 1000, avenue Mont-Royal Est à Montréal.

au Québec goûter, négocier, 
observer, acheter et, à la fin 
de l’été, ouvrait Bleu & Per-
sillé après des mois d’inten-
ses rénovations et de mise en 
place d’un concept tout aus-
si spectaculaire que son dé-
cor. Oui, ses fromages sont 
conservés dans des vitrines 
qui, en soi, sont presque 
aussi théâtrales que certains 
films d’Alfred Hitchcock. Il 
faut voir, il faut goûter. En 
plus de proposer le fin du 
fin, à des prix compétitifs, je 
le sais j’ai comparé, Franck 
organise avec l’aide de son 
personnel des événements 
gratuits où l’on présente des 
fromages moins connus et 
qui ont pour objectif de faire 
connaître la recette, l’origine 
et l’histoire derrière un petit 
morceau de sublime!

Franck Hénot a réussi son 
pari. Il est comme ça, c’est 
par la passion qu’il dirige 
sa vie et pour son amour 
sincère du Plateau Mont-
Royal qu’il y arrive. Il avait 
déjà transformé l’Inter-
marché Boyer en immense 
épicerie conviviale offrant 
des exclusivités de partout, 
parions que cette premiè-
re fromagerie ne sera pas 
la dernière vu son succès.

Pour en 
savoir plus

Revenu Québec
http://www.revenuquebec.ca

Revenu Canada
http://www.cra-arc.gc.ca

SOCIÉTÉ
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L’HERPÈS GÉNITAL
Un virus très commun au Québec!

Par : Clinique l’Actuel     Image : Gay Globe Magazine

Vous venez juste de rece-
voir un diagnostic d’her-
pès, vous croyez souf-
frir de l’herpès, ou votre 
partenaire vient de vous 
informer qu’il est infecté 
par l’herpès… Vous êtes 
inquiet, dépassé par les 
événements ou en état de 
choc. Essayons de placer 
les choses en perspective.

Les virus de l’herpès sont 
très répandus dans notre 
société et sont responsables 
de plusieurs genres d’infec-
tions; à titre d’exemple, la 
varicelle et la mononucléose 
sont causées par des virus 
appartenant à la famille des 
virus de l’herpès. L’herpès 
génital est assez fréquent… 
Environ 50 % de la popu-
lation adulte serait infec-
tée par le virus de l’herpès 
simplex (VHS) de type 2.

Ce n’est pas une infection 
qui se transmet par les us-
tensiles, les serviettes ou les 
savons – bien que ce soit une 
question fréquente. Le VHS 
peut se transmettre par sim-
ple contact de la peau (orga-
nes génitaux) ou par contact 
avec des sécrétions génitales 
contaminées. Ceci veut dire 
qu’il y a un risque associé à 
la pénétration sexuelle (vagi-
nale, anale ou buccale), mais 
aussi à un contact direct 
sans pénétration. Une fois 
qu’on est exposé à ce virus, 
il y a une période d’incuba-
tion de 2 à 20 jours. Selon de 
nombreuses études, la majo-
rité des personnes infectées 
ignorent qu’elles le sont. Le 
moment le plus risqué de 
transmettre ou de contracter 
l’herpès génital est lorsque 
que vous souffrez d’une crise 
d’herpès.

Le dénominateur commun 
des virus de l’herpès simplex  
est leur habileté à récidiver 
ou à se réactiver. Le virus 
s’introduit dans l’organisme 
par des bris dans la peau ou 
dans les muqueuses (mem-
branes tapissant la bouche, 
les organes génitaux, l’anus, 
etc.). Ensuite, il infecte le nerf 
sensitif (nerf responsable de 
la sensation) dans la région 
affectée, va se loger dans 
le ganglion et peut dormir 
pendant une longue période 
(phase latente). Lorsqu’il se 
réveille (récidive), il se mul-
tiplie ou se reproduit et par 
la suite, voyage le long des 
fibres nerveuses jusqu’à la 
surface de la peau, où il crée 
des lésions telles que des 
boutons, des cloques ou des 
ulcères. Le virus de l’herpès 
génital est transmis par les 
contacts sexuels.

ALERTE SANTÉ

Une partie difficile de notre 
travail comme médecin est 
de vous informer qu’il n’y 
a pas de remède qui gué-
risse l’infection causée par 
les virus de l’herpès. Les 
médicaments antiviraux se 
sont beaucoup améliorés au 
cours des dernières années 
et les nouveaux médica-
ments ont une meilleure po-
sologie et sont mieux tolérés. 
Des médicaments tels que 
l’acyclovir (Zovirax), le vala-
cyclovir (Valtrex) et le famcy-
clovir (Famvir) ont un effet 
significatif par leur habileté 
à diminuer la sévérité ainsi 
que la durée des symptô-
mes. L’approche suppressive 
implique la prise quotidien-
ne d’un des trois antiviraux, 
supprimant ainsi avec effi-
cacité l’habileté du virus à 
se multiplier, et par consé-
quent, de se réactiver…





LA MAZDA 3
La voiture des perfectionnistes!

D’après : Autos PB     Photo : Autos PB

Voici quelques carac-
téristiques clés de la 
Mazda Mazda3 d’oc-
casion. Débutons par 
l’économie d’essence 
qui agit sans compro-
mis sur la puissance 
du véhicule.

Aussi, Autos PB vous offre 
plusieurs plans de garanties 
prolongées à l’achat de votre 
Mazda. À bord, vous pouvez 
manœuvrer facilement entre 
les embouteillages en vous 
offrant des performances qui 
frôlent la perfection. Les in-
génieurs du modèle ont misé 
dans le mille.

La Mazda Mazda3 est offerte 
en 2016 en version Berline 
et en version Sport pour 
satisfaire à une plus grande 
clientèle. La Mazda Mazda3 
est une voiture incontour-
nable pour votre prochain 
achat. Cette voiture est telle-
ment bien construite qu’elle 
vous procurera un sentiment

Ensuite, les technologies de 
pointe qui à chaque année 
de fabrication sont de plus 
en plus performantes et ac-
cessibles. Les conducteurs 
du monde entier disent avoir 
l’impression d’avoir un véhi-
cule plus dispendieux entre 
les mains au volant de leur 
Mazda Mazda3 usagée. 

Pour en 
savoir plus
Le Guide canadien

de l’automobile

http://www.guideautoweb.com



de confiance grâce à sa fia-
bilité incontestable pendant 
plusieurs années encore. Il 
y a tellement de systèmes à 
la fine pointe de la technolo-
gie dans cette voiture idéale, 
nous devez absolument ve-
nir chez Autos PB pour dé-
couvrir par vous même tous 
les outils qu’elle vous propo-
se. Vous serez séduit d’abord 
par sa silhouette aux pour-
tours avant expressifs et 
son profil qui coule comme 
un filet d’eau sous un vent 
du nord. La Mazda Mazda3 
d’occasion est une excellente 
voiture qui se conduit aussi 
bien qu’elle prend soin de 
votre famille. 

La JEEP COMPASS
En 2007, la marque Jeep se 
lançait aussi sur le marché 
des crossovers, spécialement 
avec deux modèles: la Jeep 
Compass et la Jeep Patriot. 
Si le second est le plus grand 
des deux, la Jeep Compass 
se voulait être la plus rapi-
de. Notez que cette voiture a 
la particularité d’être long-

temps restée dans les usi-
nes du constructeur avant 
de naître. En effet, officielle-
ment, elle a déjà été présen-
tée en tant que concept-car 
en 2002.

En 2015, plusieurs amélio-
rations notables ont été ap-
portées sur la voiture mais 
elle est restée pratiquement 
la même en 8 ans d’exis-
tence. Côté design, la Jeep 
Compass est fidèle à l’allure 
générale de la marque Jeep, 
surtout avec la calandre 
presque droite avec ses 7 
fentes. Mais si l’extérieur a 
un look plutôt sportif, l’inté-
rieur se veut être plus mo-
derne et confortable. Mais il 
est aussi important de sou-
ligner que la Jeep Compass 
affiche une capacité de char-
gement de plus de 1500 l. 

Vous avez le choix entre 
deux moteurs 4 cylindres à 
double arbre à cames en tête 
de 2 l ou de 2,4 l. Le pre-
mier développe 158 ch et le 
second 172 ch.

Vous avez droit aussi à toute 
une panoplie de technolo-
gies embraquées selon votre 
choix de modèles de finition, 
Sport, Edition North, High 
Altitude ou Limited. En bref, 
la Jeep Compass d’occasion 
est idéale pour les expédi-
tions de tous horizons!

La JEEP GRAND
CHEROKEE

La 4e génération de la Jeep 
Grand Cherokee est tout 
simplement majestueuse. 
Le design général donne le 
ton luxe de l’ensemble. Sa 
grande taille ne lui empêche 
pas d’affirmer un look raf-
finé. À l’avant, les phares à 
la signature lumineuse LED 
associés à des projecteurs 
bi-Xeon pivotants selon 
l‘orientation de la direction, 
sont bien assortis à la calan-
dre à 7 fentes. A l’arrière, les 
feux élargis donnent aussi 
un aspect particulier qui 
s’adapte très bien à la forme 
du hayon. Et plus bas, on ne 
peut pas rater la double bou-
che d’échappement.

L’intérieur n’est pas en reste, 
le confort et le raffinement 
sont bien au rendez-vous. 
Le cuir Natura domine, pour 
les sièges, les accoudoirs, 
les portières… qu’on asso-
cie avec les plaques chro-
mées ou cuivrées de parts 
et d’autres. La planche de 
bord est aussi dominée par 
un écran large 7 pouces 
doté de Transistors en Cou-
che Multiple, où se pilotent 
la plupart des technologies 
embarquées sur le véhicule, 
accessibles à partir du menu 
principal. Le modèle de base, 
la Jeep Grand Cherokee La-
redo, est équipé d’un moteur 
V6 Pentastar de 3,6 l de 286 
ch doté du dispositif VVT qui 
rend le moteur plus écono-
mique et plus performant. 
Ce modèle est pourvu d’une 
boîte de vitesse automatique 
à 8 rapports avec E-shift. La 
Jeep Grand Cherokee Lare-
do est aussi fournie avec une 
transmission intégrale avec 
le dispositif 4RM Quadra-
Trac I pour offrir une tenue 
de route exemplaire.
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TUMEUR PROSTATIQUE
Cancer le plus facile à traiter si vite détecté!

Par : Cancer.ca     Photo : Prostatecancernewstoday.com

Le cancer de la prostate 
est une tumeur maligne 
qui prend naissance dans 
les cellules de la prostate. 
Le mot « maligne » signi-
fie que la tumeur peut se 
propager (métastases) à 
d’autres parties du corps.

Le cancer de la prostate est le 
cancer le plus répandu chez 
les hommes au Canada. Il 
se développe habituellement 
lentement et peut souvent 
être enlevé complètement ou 
traité avec succès. La pros-
tate fait partie de l’appareil 
reproducteur masculin. De 
la taille d’une noix, la pros-
tate est une glande qui se 
trouve juste sous la vessie et 
devant le rectum. Elle entou-
re une partie de l’urètre, le

traîner des états précancé-
reux. Cela veut dire que les 
cellules ne sont pas encore 
cancéreuses, mais que leur 
risque de devenir cancéreu-
ses est plus élevé. Les états 
précancéreux qui se dévelop-
pent dans la prostate sont la 
néoplasie intra-épithéliale de 
la prostate (NIP), l’atrophie 
inflammatoire proliférative 
(AIP) et la petite prolifération 
acinaire atypique (ASAP).
Dans certains cas, les cellu-
les modifiées de la prostate 
peuvent devenir cancéreu-
ses. Le cancer se développe 
le plus souvent dans les 
cellules glandulaires de la 
prostate, soit les cellules qui 
produisent une partie du 
liquide séminal. Ce type de 
cancer porte le nom d’adé-
nocarcinome de la prostate.

France: Les premiers ré-
sultats d’un vaccin contre 

le Sida ont été révélés
(Francetvinfo.fr)

Les premiers résultats d’un 
vaccin curatif contre le Sida 
testé ont été présentés ce 
mercredi 28 octobre par la 
société française Biosan-
tech. Il s’agit de l’un des 
quatre candidats vaccin 
français. Les premiers essais 
cliniques portaient sur 48 
volontaires porteurs du VIH. 
L’étude montrerait des ré-
sultats encourageants quant 
à la destruction du virus. Il 
faudra attendre les essais 
à plus grande échelle pour 
évaluer l’efficacité du vaccin. 
D’ailleurs la communauté 
scientifique s’étonne que les 
résultats n’aient été présen-

tés qu’à la presse.

le canal qui transporte l’uri-
ne et le sperme jusqu’au 
bout du pénis. La prostate 
fabrique une partie du liqui-
de, appelé liquide séminal, 
qui se combine aux sperma-
tozoïdes provenant des testi-
cules pour former le sperme. 
Le sperme est éjaculé du pé-
nis lors de l’orgasme.

Les cellules de la prostate 
subissent parfois des chan-
gements qui rendent leur 
mode de croissance ou leur 
comportement anormal. 
Ces changements peuvent 
engendrer des affections 
non cancéreuses, ou béni-
gnes, comme la prostatite et 
l’hyperplasie bénigne de la 
prostate (HBP). Des modifi-
cations dans les cellules de 
la prostate peuvent aussi en-
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CONSOMMATION
La chronique qui parle de vos finances!

Par : Roger-Luc Chayer     Photo : Wikipédia

Dans le quotidien, nous 
aimons prendre les déci-
sions appropriées pour 
mieux gérer notre budget 
et c’est en s’informant 
qu’on apprend parfois à 
économiser, voici deux 
exemples récents:

Comment économiser
pour une réparation

automobile?
Il y a quelques jours, je de-
vais changer le roulement 
avant droit de mon véhicule 
et j’ai demandé un devis à un 
concessionnaire Chrysler de 
Montréal et à un Centre Ca-
nadian Tire. Le premier me 
demandait 459$ avec une 
garantie de 3 ans et le se-
cond, 429$ garantie d’un an.

à Montréal comme journalis-
te pour pouvoir vous en par-
ler, j’ai testé le service il y a 
quelques semaines et n’ai pas 
été ravi de ce que j’ai vécu:

Alors qu’au moment de com-
mander le chauffeur, le logi-
ciel indiquait 3 minutes d’at-
tente, une fois la commande 
passée c’est 12 minutes qui 
se sont écoulées car il par-
tait d’Anjou! Arrivé à ma 
porte, il exige que je m’assois 
devant sur un siège collé au 
pare-brise et refuse que je le 
recule car c’est «trop compli-
qué» de le remettre en place, 
alors je roule les dents dans 
le dash! Sa voiture était en 
piètre état, sa fenêtre côté 
conducteur ne tenait qu’avec 
du  duck tape transparent et

son climatiseur brisé, je cre-
vais! En terminant ma cour-
se de 3,3km, il me dit que le 
total sera de 9,11$ qui sera 
facturé sur ma carte de cré-
dit. En revenant chez moi, je 
reçois la facture par courriel: 
8,11$ + 1$ de frais de «cour-
se sure». Je vais vérifier et 
c’est pour certifier l’état du 
véhicule et l’absence de dos-
sier criminel du chauffeur. 
Mais ce frais ne m’a jamais 
été mentionné avant qu’il ne 
soit facturé. Et quelle certifi-
cation! Enfin on me facture 
pour 3,3km avec un trajet 
précis que le chauffeur n’a 
pas respecté, empruntant 
un raccourci. Trop payé? Le 
formulaire Web d’Über ne 
fonctionnait pas non plus. 
Conclusion: Plus jamais!

Or, mon voisin étant méca-
nicien professionnel, m’a 
donné un petit truc: pour-
quoi ne pas demander le prix 
de la pièce directement chez 
Canadian Tire et ensuite de-
mander le prix pour la poser, 
sans passer par le comptoir 
du service ni devis, directe-
ment au comptoir des piè-
ces. Résultat: 115$ la pièce 
et 75$ la pose +taxes, 50% 
d’économie tout juste en évi-
tant de demander un devis 
au service... À vous de jouer 
maintenant!!

Premier test du service de 
transport UBER-X:

pas fort!
Voulant découvrir pour une 
première fois le service UberX
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RETRAITE OU TRAVAIL?
Quelles sont les tendances au Canada?

Selon : Société Canadienne d’Hypothèques et de Logement     Photo : Deligne

Bien que l’âge normal de 
la retraite au Canada soit 
65 ans, la retraite obliga-
toire a été abolie dans la 
plupart des provinces et 
territoires. Ainsi, les aînés 
qui veulent continuer de 
travailler après 65 ans 
peuvent le faire plus faci-
lement.

Comme on pouvait s’y atten-
dre, les statistiques de 2011 
indiquent que les taux d’ac-
tivité diminuent à mesure 
que les gens approchent de 
65 ans. En 2011, le taux 
d’activité des hommes de 
45 à 54 ans atteignait envi-
ron 89 %. Ce taux tombait 
à 69% chez les 55 à 64 ans, 
à 26 % pour les 65 à 74 ans 
et à 7,0% dans le cas des 
75 ans et plus. On constate 
la même tendance chez les 
femmes, bien que leurs taux 
d’activité soient plus bas 
que ceux des hommes dans 
tous les groupes d’âge.

Les aînés très instruits sont 
plus susceptibles de conti-
nuer de travailler après 65 
ans, l’âge traditionnel de la 
retraite. Ceci est peut-être 
attribuable, en partie, au fait 
que les emplois nécessitant 
des niveaux d’instruction 
plus élevés sont habituelle-
ment moins exigeants sur le 
plan physique, de sorte que 
les limitations physiques 
normalement associées au 
vieillissement pourraient 
être moins susceptibles 
d’amener les gens à prendre 
leur retraite. Une étude me-
née en 2013 a découvert que 
bien des gens considèrent 
maintenant la retraite com-
me une occasion de réorien-
ter leur carrière. En effet, la 
moitié des personnes inter-
rogées affirment vouloir se 
lancer dans une toute nou-
velle carrière plutôt que de 
continuer de travailler dans 
le même champ d’activité 
qu’avant leur retraite.

En ce qui concerne le loge-
ment, tout cela signifie que 
les cohortes de Canadiens 
moins âgés ne présument 
pas qu’ils arrêteront de tra-
vailler à l’âge normal de 
la retraite et qu’ils veulent 
probablement conserver 
une marge de manoeuvre. 
Il y aura quand même une 
demande de collectivités de 
retraités et de modes de lo-
gement traditionnels, mais 
les personnes qui prévoient 
continuer de travailler long-
temps après l’âge de 65 
ans seront attirées par les 
logements qui offrent des 
caractéristiques comme des 
espaces leur permettant de 
travailler à la maison ou si-
tués à une distance raison-
nable des occasions d’emploi.

Source : Statistiques Canada, Rapport 
de l’Enquête sociale générale de 2007: 
Planification de retraite et attentes 
des travailleurs plus âgés, produit no 
11 008-X au catalogue de Statistiques 

Canada

Pour en 
savoir plus

Planification de la 
retraite au Canada

http://www.servicecanada.
gc.ca/fra/vie/retraite.shtml

Par suite de l’abolition de la 
retraite obligatoire, les taux 
d’activité des Canadiens 
âgés ont augmenté entre 
2001 et 2011. Ceux des Ca-
nadiens de 55 à 64 ans sont 
passés de 54,0 % à 59,7 % 
pendant cette période de 
dix ans, alors que ceux des 
Canadiens de 65 à 74 ans 
ont progressé de 12,6 % à 
16,0 % et ceux des Cana-
diens de 75 ans et plus, de 
3,7 % à 4,5 %. En d’autres 
termes, les Canadiens âgés 
travaillent plus longtemps. 
En 2006, il y avait une forte 
concentration de Canadiens 
âgés actifs sur le marché du 
travail dans trois secteurs: 
les services aux consom-
mateurs, les services aux 
entreprises et les produits 
primaires. Les services aux 
consommateurs emploient 
la proportion la plus forte de 
Canadiens âgés de 65 ans et 
plus (29 % d’hommes et 36% 
de femmes).

SOCIÉTÉ
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LES «GROS MOTS»
Affaire «Grégoire» de St-Tite: AUCUNE HOMOPHOBIE!

Par : Roger-Luc Chayer     Photo sous utilisation équitable : Le Nouvelliste - Émilie O’Connor

Tout le monde a enten-
du parlé de cette sauvage 
agression lors du Festival 
de St-Tite concernant un 
jeune gai du nom de Ma-
thieu Grégoire.

Agressé à coups de bouteille 
et laissé inconscient par 
terre, très amoché, le jeune 
Grégoire a alors immédia-
tement déclaré qu’il s’agis-
sait d’un crime homophobe, 
d’une attaque gratuite et 
haineuse liée à son orienta-
tion sexuelle de la part d’un 
individu, le suspect, qui 
n’aurait pas aimé se faire 
dire qu’il était beau.

Voilà la prémisse, mais si on 
ne doit examiner que les faits 
réellement à la connaissance 
des policiers, des témoins 
et certaines vérifications 
faites par l’auteur de ces 
lignes, rien ne nous permet 
de croire que cette agression

agression homophobe, 
même sur ce point, il y a 
un problème car la Sûreté 
du Québec de St-Tite, res-
ponsable de l’enquête, vient 
tout juste de procéder à une 
arrestation (Jérémie Roy) et 
aucune accusation de crime 
homophobe ou de crime hai-
neux n’ont été déposées. De-
vant ce flou quant aux inten-
tions de M. Grégoire, dont on 
ne sait pas s’il est rémunéré 
ou dédommagé financière-
ment pour ses accointances 
avec le Carré Rose et Jas-
min Roy, j’avais décidé de 
communiquer avec lui pour 
lui offrir des moyens supplé-
mentaires de faire avancer le 
dossier, avant l’arrestation.  
D’abord, en passant par la 
messagerie privée de sa page 
Facebook, je lui ai offert de 
passer dans toutes les divi-
sions du Groupe Gay Globe 
Média des avis de recherche 
de témoins ou de suspects.

Ensuite, je lui ai proposé 
d’offrir une récompense de 
2000$ à toute personne 
permettant l’identification 
et l’arrestation de l’agres-
seur. Jusqu’ici, M. Grégoire 
n’avait pas accepté ni les 
avis de recherche ni la dif-
fusion d’une récompense, 
ce qui soulevait chez moi de 
sérieuses questions et des 
doutes importants sur l’as-
pect «homophobe» du crime 
et sur les motivations de la 
part de cette victime à para-
der avec des groupe commu-
nautaires gais. Le plus grave 
est qu’une levée de fonds doit 
se tenir en novembre pour la 
fausse agression homophobe 
de M. Grégoire. Il est clair 
qu’à la lumière des faits 
nouveaux suite à l’arresta-
tion d’un suspect, invoquer 
l’homophobie en l’absence 
de telles accusations serait 
une fraude et cela aussi c’est 
criminel! À suivre...

causant des lésions graves, 
puisse être qualifiée d’homo-
phobe. Pourquoi en parler 
ici aujourd’hui? Parce que 
le Collectif Carré Rose Mon-
tréal et la Fondation Jasmin 
Roy sont en train de récupé-
rer la situation et font para-
der la victime devant le maire 
Coderre, le chef du poste de 
police du Village, M. Guer-
rero, en affirmant qu’il s’agit 
d’une preuve supplémen-
taire du manque de sécu-
rité dans le Village. Ils vont 
même jusqu’à faire une le-
vée de fonds! Premièrement 
il n’y a aucun lien entre ce 
qui s’est passé à St-Tite et le 
Village gai. Pourquoi faire 
parader et récupérer cette 
affaire alors? Pour avoir 
des subventions? Ensuite, 
quand on annonce qu’on a 
l’intention de présenter M. 
Grégoire au maire de Mon-
tréal et au chef du poste 
22 comme victime d’une

Pour en 
savoir plus

Lutte à l’homophobie

http://www.homophobie.org/

ENQUÊTE



BRÈVES VIH/SIDA
Des nouvelles santé de par le monde!

Recherches par : Gay Globe Média     Photos : Gay Globe Média

Pour en 
savoir plus

Google Actualités

https://news.google.ca/
news?ned=fr_ca&edchanged=1

Détecter le VIH grâce à 
son téléphone 

(La Presse)

Diagnostiquer le VIH avec 
son téléphone intelligent? 
Voilà le défi qu’une équipe de 
chercheurs de trois campus 
s’est lancé, dont Alexis Val-
lée-Bélisle, de l’Université de 
Montréal. Ils ont mis sur pied 
une nanomachine simple 
et efficace qui peut émettre 
sur-le-champ un diagnostic 
de VIH ou d’autres maladies 
auto-immunes et infectieu-
ses. Pour le moment, ces 
nanomachines devront être 
testées sur de véritables 
patients, mais leur efficacité 
ne fait aucun doute, selon le 
chercheur. «On espère être 
en mesure de commerciali-
ser la nanomachine le plus 
rapidement possible», expli-
que Alexis Vallée-Bélisle.

Sida : le VIH reste caché 
dans le tissu graisseux 
(PourquoiDocteur.fr)

Le tissu adipeux est un ré-
servoir du VIH. Une décou-
verte qui ajoute une couche 
de complexité à une mala-
die déjà retorse. Le combat 
contre le VIH vient de se 
compliquer encore. Le virus 
n’a pas deux, mais trois 
réservoirs dans lesquels il 
s’abrite, d’après une étude 
française parue dans PLOS 
Pathogens. En plus du cer-
veau et du tube digestif, 
le VIH reste caché dans le 
tissu graisseux, révèlent les 
travaux sur le singe et l’être 
humain. Le tissu adipeux 
représentant 15 à 20 % du 
corps, la nouvelle a de quoi 
inquiéter... Particulièrement 
pour les personnes séroposi-

tives obèses.

SANTÉ

VIH : avis positif du 
CHMP pour Genvoya 

(Gilead)

L’américain Gilead Sciences 
a annoncé que le Comité des 
médicaments à usage hu-
main, de l’Agence européen-
ne du médicament, a émis 
un avis positif concernant 
la demande d’autorisation 
de mise sur le marché pour 
le traitement expérimental 
sous forme de comprimé à 
prise uniquotidienne Gen-
voya. Le TAF est un nouvel 
inhibiteur nucléotidique de 
la transcriptase inverse ex-
périmental qui a démontré 
une forte efficacité antivirale 
à une dose inférieure à un 
dixième de celle du Viread. 
L’AMM pour Genvoya est 
soutenue par les données 
sur 48 semaines de deux 

études pivot de phase 3.

Elizabeth Taylor dans un 
clip vidéo pour «mettre fin 

au sida».   (Yagg.com)

Elizabeth Taylor a lutté 
contre le sida pendant 27 
ans, utilisant sa notoriété 
pour récolter de l’argent et 
s’en prendre à l’inaction des 
politiques dans des discours 
que ne renieraient pas les 
activistes. Aujourd’hui, qua-
tre ans après sa mort, son 
message est toujours aussi 
puissant. Son intervention 
lors du concert en hommage 
à Freddie Mercury, en 1992, 
sert d’accroche à une nou-
velle vidéo de mobilisation 
lancée par GLAAD et la Eli-
zabeth Taylor Aids Founda-
tion. On y voit la star lancer 
à la foule massée dans le 
stade de Wembley: «Chaque 
jour, 5000 personnes sont 

infectées par le VIH».
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SIDA DU CHAT
Ce qu’il faut savoir sur le FIV

Selon : Sophie Le Roux / Wamiz.com     Photos : Zastavki.com

Équivalent au sida de 
l’homme, le sida du chat, ou 
virus de l’immunodéficien-
ce Féline, est une maladie 
virale grave. Elle touche 
des milliers de chats à tra-
vers le monde, et surtout 
ceux qui ont accès à l’exté-
rieur. Mais qu’est-ce réelle-
ment que le Sida du chat?

Le sida du chat touche plus 
souvent les chats vivant à 
l’extérieur et fréquentant 
donc d’autres chats que les 
félins d’appartement. Les 
chats errants sont les pre-
mières victimes. On estime 
que 15% de la population des 
chats vivant dans la rue est 
porteuse. Le virus est présent 
dans la salive des animaux 
infectés et c’est essentielle-
ment lors de bagarres que 
les chats se transmettent 
la maladie, en se mordant.

Les chattes et les chats mâ-
les stérilisés ont donc moins 
de risques d’être contami-
nés. Il semble qu’il soit aussi 
possible que la maladie soit 
transmise de la chatte aux 
chatons lors de la naissance 
ou l’allaitement, ou par voie 
sexuelle. Mais ces cas sont 
très rares.

Le FIV ne peut pas être 
transmis à un humain ou 
un autre animal. Il ne tou-
che que les chats et quel-
ques grands félins sauvages 
comme le lion ou le tigre. Les 
chats ne peuvent a priori pas 
se transmettre la maladie en 
se léchant ou en mangeant 
dans la même gamelle car 
elle se transmet de salive à 
sang et de sang à sang. En 
outre, le virus survit très peu 
de temps après avoir été «dé-
posé» à l’extérieur par le chat.

Une telle cohabitation n’est 
donc pas impossible, mais 
elle demande de la vigilance. 
Toute bagarre doit être évi-
tée et les accessoires que 
partagent les chats doivent 
être régulièrement désinfec-
tés. Il est important de savoir 
qu’un chat peut porter le vi-
rus du FIV pendant un long 
moment, des mois voire des 
années, sans en déclarer les 
symptômes.
- Une forte fièvre
- Une grande fatigue
- Des diarrhées chroniques
- Des problèmes respiratoi-
res
- Des infections buccales
- Des infections des yeux
De façon générale, le FIV 
affaiblit le système immuni-
taire du chat et le rend plus 
sensible aux autres virus, 
comme aux parasites et aux 
infections.

En Europe, aucun vac-
cin contre le sida du chat 
n’est commercialisé. Il en 
existe en revanche un aux 
Etats-Unis, où il est sujet à 
polémique en raison de son 
efficacité incertaine. Le FIV 
peut cependant être dépisté 
par un test qu’il est vivement 
recommandé de demander 
lorsqu’on adopte un chaton.

Le FIV ne peut malheureu-
sement pas être guéri. Un 
chat porteur de ce virus est 
condamné. Toutefois, il peut 
avoir encore de nombreu-
ses années à vivre et cer-
tains traitements peuvent 
soulager ses symptômes et 
soigner les maladies autres 
qu’il risque de développer. 
Vivre avec un chat porteur 
du FIV et passer auprès de 
lui de belles années est tout 
à fait possible.

Pour en 
savoir plus

SPCA Montréal

http://www.spca.com/

ANIMAUX
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VIH ET CANCERS VIRAUX
10 fois plus de cas que dans la population

Par : Audrey Vaugrente / Pourquoidocteur.fr     Photo : Iran-daily.com

Une étude a relevé 40% 
de cancers d’origine infec-
tieuse dans la population 
vivant avec le VIH. Dans 
la population générale, on 
n’en compte que 4%.

C’est la double peine pour 
les patients vivant avec le 
VIH. Outre leur infection par 
ce virus, ils sont dix fois plus 
exposés aux cancers d’ori-
gine infectieuse, selon une 
étude menée par le Centre 
International de Recherche 
sur le Cancer (CIRC). Parue 
dans la revue AIDS, elle mon-
tre l’importance de prendre 
en charge ces patients lors-
que leur système immunitai-
re est encore indemne. C’est 
grâce à l’analyse des regis-
tres des cancers et des infec-
tions par le VIH aux États-
Unis entre 1996 et 2010 
que les auteurs parviennent

infectieuse) et des cancers 
anaux causés par le papillo-
mavirus. Ce même virus est 
responsable de la moitié des 
tumeurs chez les femmes 
vivant avec le VIH.

Ces résultats sont révéla-
teurs de plusieurs éléments. 
Ils soulignent, tout d’abord, 
l’importance d’un traitement 
antirétroviral précoce, lors-
que le nombre de lymphocy-
tes T CD4+ est encore élevé. 
En effet, les sarcomes de Ka-
posi sont surtout survenus 
chez des personnes qui igno-
raient leur séropositivité. 
L’autre chiffre qui se démar-
que, c’est le nombre impres-
sionnant d’hommes ayant 
des rapports sexuels avec 
des hommes touchés par les 
cancers d’origine infectieuse. 
Mais selon le directeur du 
CIRC, Christopher Wild, ces

travaux marquent une ten-
dance de fond: l’efficacité des 
traitements contre le sida a 
augmenté l’espérance de vie 
des personnes séropositives. 

Et «à mesure que l’espérance 
de vie des personnes vivant 
avec le VIH augmente, le 
cancer devient un problème 
de plus en plus prégnant, 
analyse-t-il. La détection 
précoce et le traitement de 
l’infection par le VIH sont 
des points cruciaux pour 
prévenir les cancers liés aux 
infections, tandis que la pri-
se de conscience des risques 
de cancer chez les séroposi-
tifs permettra d’assurer un 
accès rapide au diagnostic et 
au traitement.»

Société canadienne
du Cancer

www.cancer.ca

à ces conclusions. Rien qu’en 
2008, 6 200 cas de cancer 
ont été diagnostiqués dans 
la population séropositive. 
Parmi eux, 2 500 avaient 
une origine infectieuse. Les 
cancers qui touchent les 
personnes séropositives sont 
différents de la population 
générale. Dans cette der-
nière, les tumeurs d’origine 
infectieuse dominantes at-
teignent l’estomac, le foie et 
le col de l’utérus. 2 200 des 
nouveaux cas de cancers 
sont représentés par trois 
formes infectieuses chez les 
personnes séropositives.

Les sarcomes de Kaposi asso-
ciés au virus de l’herpès, qui 
sont liés à une forte immu-
nosuppression, arrivent en 
tête, suivis des lymphomes 
causés par le virus d’Eps-
tein-Barr (mononucléose

Pour en 
savoir plus

Infections et cancers liés 
au VIH

http://www.catie.ca

SANTÉ
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BRÈVES INTERNATIONALES
Des nouvelles de par le monde!

Recherches par : Gay Globe Média     Photo : Gay Globe Média

Il y a 40 ans, les homo-
sexuels luttaient pour 

leurs droits?
(Radio-Canada)

En octobre 1977, la police 
de Montréal faisait une vio-
lente descente au Truxx, un 
bar gai de la ville. Cet évé-
nement a été un tournant 
dans la lutte pour les droits 
des homosexuels d’ici. Dans 
les années 1970, les des-
centes policières dans les 
bars gais se multipliaient à 
Montréal. On invoquait la loi 
interdisant les maisons de 
débauche pour « nettoyer » la 
ville. Toutefois, cela a conti-
nué après cette date. Il s’agit 
de la plus importante rafle 
depuis la crise d’Octobre. 
Le lendemain, environ 2000 
manifestants en colère sont 
descendus dans les rues du 

centre-ville.

Indonésie: les homo-
sexuels passibles de coups 

de bâton
(Journal de Montréal)

Les homosexuels qui seront 
surpris en train d’avoir des 
relations sexuelles dans 
la province indonésienne 
d’Aceh, où la charia est en 
vigueur, seront passibles de 
100 coups de bâton à comp-
ter de vendredi, ont annoncé 
les autorités. Le décret qui 
entre en vigueur interdit ex-
plicitement la sodomie entre 
les hommes et le fait pour 
les femmes de «se frotter 
des parties du corps en vue 

d’une stimulation». 

Il s’applique à tous les mu-
sulmans, y compris aux 
étrangers, a déclaré à l’AFP 
le responsable provincial de 
la charia Syahrizal Abbas.

Ellen Page vexée par les 
propos de Matt Damon sur 

les homosexuels
(Closermag.fr)

Ellen Page n’est pas d’ac-
cord avec l’assertion récente 
concernant les homosexuels 
de Matt Damon, qui a décla-
ré que les comédiens avaient 
tout à gagner à garder leurs 
préférences sexuelles secrè-
tes. Et même s’il s’en est 
expliqué pour répondre aux 
accusations d’homophobie, 
sa petite phrase passe mal... 
La comédienne de 28 ans a 
fait son coming out l’année 
dernière. De son côté, Matt 
Damon a déjà interprété des 
personnages homosexuels, 
mais il a récemment confié 
qu’il pensait que les comé-
diens étaient meilleurs 
quand le «mystère» entourait 
leurs propres préférences.

Lorraine : le gendarme 
révèle l’homosexualité de 
son ex-petit ami pompier

(Loractu.fr)

Un ancien gendarme a été 
condamné à trois mois de 
prison avec sursis pour avoir 
révélé de manière anonyme 
l’homosexualité de son ex-
petit ami qui était sapeur-

pompier. 

Il avait écrit une lettre au 
patron du jeune pompier vo-
lontaire. En contact avec de 
jeunes recrues, le courrier 
indique qu’il y a des «risques 

de dérives pédophiles». 

Il harcelait aussi son ex par 
SMS alors qu’il est marié 
avec une femme depuis tren-
te cinq-ans, écrit le quoti-

dien régional.

Pour en
savoir plus

Google Actualités

https://news.google.ca/
news?ned=fr_ca&edchanged=1

ACTUALITÉS
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Pour en 
savoir plus

Célibat dans l’Église

https://fr.wikipedia.org/wiki/
C%C3%A9libat_sacerdotal

PRÊTRE GAI
La lettre du prélat polonais au Pape

Par : AFP et Roger-Luc Chayer     Photo : Mon.cat

Après avoir été suspendu 
du Vatican, le prêtre a dé-
cidé d’écrire au souverain 
pontife une lettre dans la-
quelle il critique l’attitude 
de l’Église.

Suspendu pour avoir publi-
quement avoué son homo-
sexualité, le prêtre polonais 
Krzysztof Charamsa a envoyé 
une lettre au pape François 
dans laquelle il accuse l’Égli-
se de semer la haine contre 
les gays et de leur faire vivre 
«un enfer». «Vous et votre 
Église avez réussi à transfor-
mer notre vie d’homosexuels 
en enfer», affirme le prêtre 
dans cette lettre qu’il avait 
déjà évoquée, sans la diffu-
ser. Elle avait été envoyée 
au pape le 3 octobre, deux 
jours avant un synode des 
évêques au Vatican consacré

suivre et détruire la vie de 
millions de gays qui sont 
des personnes spirituelles». 
«L’Église les a transformés 
en lépreux exclus comme si 
les hommes pouvaient choi-
sir leur orientation sexuelle». 
Le prêtre appelle du coup 
«tous les cardinaux, évêques 
et curés homosexuels à avoir 
le courage de laisser cette 
Église insensible, injuste et 
violente». Avec son «coming 
out», M. Charamsa espérait 
influer sur le synode convo-
qué par le pape, mais la 
question de l’homosexualité 
n’y a été abordée que très 
brièvement, dans un docu-
ment final approuvé diman-
che, dans un paragraphe 
où il est précisé que l’Église 
«respecte» les homosexuels 
et condamne «toute discrimi-
nation injuste».

NDLR: Bien que toute cette 
affaire donne l’impression 
d’une vaste injustice à l’en-
droit d’un prélat catholique 
de haut rang, il est important 
de souligner quelques faits 
élémentaires. Pour devenir 
prêtre, un homme doit prêter 
certains serments dont celui 
de chasteté. Pour recevoir un 
salaire de l’Église, un prêtre 
doit avoir prêté serment de 
célibat. Or, Monsieur Cha-
ramsa, en vivant une relation 
de couple et en choisissant 
d’avoir des relations sexuel-
les homosexuelles ou autres 
violait le serment le plus élé-
mentaire de l’Église catho-
lique. En agissant ainsi, cet 
ex-prêtre a fraudé son em-
ployeur en obtenant des som-
mes d’argent sous de fausses 
représentations. Et il se sur-
prend d’avoir été suspendu?

aux défis auxquels font face 
les familles. Ce jour-là, ce 
haut fonctionnaire du Vati-
can, un théologien âgé de 43 
ans, a avoué publiquement 
son homosexualité et pré-
senté à la presse son com-
pagnon, avec lequel il vit à 
Barcelone. L’évêque polonais 
dont il dépend l’a depuis sus-
pendu, ce qui l’empêche de 
célébrer des messes et d’ad-
ministrer des sacrements. 
«Si le salut que propose 
l’Église ne respecte pas la 
nature des homosexuels, eh 
bien, je n’en veux pas», écrit-
il dans ce courrier au pape. 
Il s’y propose aussi pour 
défendre les homosexuels 
et réveiller une «Église en-
dormie», «pétrifiée dans ses 
doctrines inhumaines, sans 
miséricorde ni charité», une 
Église «qui ne sait que pour-

RELIGION
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LUTTE À L’HOMOPHOBIE
Québec recherche des projets à financer...

Selon : Portail Québec     Photo : Radio-Canada

À titre de ministre res-
ponsable de la lutte contre 
l’homophobie, la minis-
tre de la Justice, Procu-
reure générale du Québec 
et ministre responsable 
de la Condition féminine, 
Mme Stéphanie Vallée, 
est heureuse de lancer 
officiellement l’appel de 
projets 2015-2016 dans le 
cadre du programme Lutte 
contre l’homophobie.

Le ministère de la Justice du 
Québec s’est engagé, dans le 
Plan d’action gouvernemen-
tal de lutte contre l’homo-

jets portant sur la violence 
et l’intimidation fondées sur 
l’orientation sexuelle, l’iden-
tité de genre ou l’expression 
de genre. De même, les pro-
jets visant le renforcement 
du milieu communautaire 
engagé dans la lutte contre 
l’homophobie et la transpho-
bie en région seront aussi 
particulièrement considérés.  
«Vos initiatives, créatives et 
porteuses rejoignent nos ef-
forts à prévenir et à contrer 
cette violence sous toutes 
ses formes ainsi qu’à favo-
riser la reconnaissance des 
personnes LGBT au Québec.

«À titre de ministre res-
ponsable de la lutte contre 
l’homophobie, je salue votre 
contribution à bâtir un mon-
de meilleur».

Les organismes qui désirent 
participer à cet appel de pro-
jets sont invités à consulter 
le Guide d’information 2015-
2016. Les propositions sont 
attendues au plus tard le 
14 décembre 2015. Tous les 
renseignements sont acces-
sibles dans le site Internet 
du ministère de la Justice 
du Québec : www.justice.
gouv.qc.ca

phobie 2011-2016, à soute-
nir financièrement les orga-
nismes communautaires 
voués à la défense des droits 
des personnes lesbiennes, 
gaies, bisexuelles, trans-
sexuelles et transgenres et 
venant en aide aux victimes 
d’homophobie ou de trans-
phobie. Depuis la mise en 
place du programme Lutte 
contre l’homophobie, en 
2011, le ministère de la 
Justice a financé plusieurs 
projets d’organismes com-
munautaires à travers le 
Québec. Cette année, la prio-
rité sera accordée aux pro-

Pour en 
savoir plus

Le CRIPS

http://www.lecrips-idf.net/

SOCIÉTÉ
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QUAND ÇA DÉRAPE FORT!
Le Collectif Carré Rose perd les pédales!

Par : Roger-Luc Chayer     Photo : Collectif Carré Rose et Alain-bensoussan.com

Le Collectif Carré Rose 
Montréal avait été fondé 
à l’origine par un groupe 
de personnes souhaitant 
répondre aux attaques 
homophobes dans le Vil-
lage gai de Montréal mais, 
sauf pour une unique mar-
che sur la rue Ste-Cathe-
rine Est, le Collectif est 
devenu un loup solitaire 
abandonné par presque 
tous. Est-ce qu’il serait de-
venu à l’image de ce qu’il 
dénonçait au départ? Est-
ce qu’il serait devenu un 
groupe extrémiste?

C’est la triste question que 
tous se posent depuis quel-
ques mois, suite à la publi-
cation d’une multitude de 
liens sur la page Facebook 
du Collectif dont l’essentiel 
semble servir les intérêts 
personnels de son porte-pa-
role, sans que ces pseudo 
nouvelles n’aient été vérifiées 
ou validées au préalable, la 
plupart des liens se dirigeant

publications, commettait 
un geste d’une extrême gra-
vité en accusant un Améri-
cain de gestes anti-gais et 
en associant son nom au 
drapeau nazi, ce qui est du 
jamais vu! Ce geste visant à 
démoniser une personne qui 
a des opinions contraires à 
celles du Collectif via l’uti-
lisation d’images extrême-
ment troublantes, qui n’ont 
strictement aucun lien avec 
la personne, est illégal dans 
de nombreux pays dont 
le Canada, et surtout, les 
États-Unis. Facebook, ques-
tionné sur cette publication, 
a d’ailleurs immédiatement 
retiré le message et averti le 
Collectif Carré Rose des rai-
sons de cette intervention. 
Quand Facebook en vient à 
censurer un pseudo groupe 
communautaire oeuvrant 
dans la défense de droits col-
lectifs pour violation grave à 
ses règles d’utilisation, c’est 
qu’il y a un réel problème 
avec le Collectif.

Gay Globe Média se disso-
ciait l’an passé du Collectif, 
mais il est loin d’être la seule 
entité à l’avoir fait. Actuel-
lement, il n’existe aucune 
activité publique prévue par 
le Collectif et, sauf pour la 
publication continuelle de 
liens scandaleux, parfois 
à outrance (entre 20 et 30 
messages par jours), ce qui 
était à l’origine une excellen-
te idée est devenu l’outil des 
états d’âme de son porte-pa-
role qui est prêt à publier du 
gros n’importe quoi pour atti-
rer l’attention sur des situa-
tions anti-gais qui, souvent, 
ne sont même pas réelles.

Est-ce que cette personne 
pense faire avancer la cause 
gaie en violant les droits les 
plus élémentaires des per-
sonnes qui tombent sous son 
émotion du moment? Abso-
lument pas. Le Collectif est 
devenu synonyme de recul et 
de manipulation de la ques-
tion gaie, assez c’est assez!

essentiellement vers des pa-
ges de sites personnels ou de 
groupes extrémistes pro ou 
anti gais, sans modération.

Dernièrement, le porte-pa-
role du Collectif, Louis-Alain 
Robitaille, responsable de ces

JUSTICE
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À DIEU JULIEN
(Épisode 13)

Par: Caroline Gréco, avec l’autorisation de Gilles Schaufelberger  Photos: C. Gréco et Jacques Thuillier

L’émotion autour de nous 
a été grande, j’ai reçu 
beaucoup de témoignages 
d’amitié, même de gens 
que je connaissais à peine. 
C’est important et récon-
fortant de se sentir entou-
rée dans des moments pa-
reils. 

Mais beaucoup ignoraient 
l’homosexualité d’Antoine et 
m’ont demandé «comment» 
il avait attrapé cela. J’ai 
découvert avec stupéfaction 
qu’il y a le bon et le mauvais 
sida! Si la maladie est due à 
une transmission sanguine, 
c’est parce que ces salauds 
ont voulu gagner de l’argent 
sur le dos des malades. On 
s’insurge, on demande des 
peines de prison, on compa-
tit avec la famille : «C’est ter-
rible, le pauvre, il n’a pas eu 
de chance!»

Pour en 
savoir plus

Publication gratuite des deux 
livres de Caroline Gréco

http://www.gayglobe.us/julien/
julien.html

http://www.gayglobe.us/julien/
adieujulien.html

Mais si la personne est décé-
dée parce qu’elle se droguait 
ou était homosexuelle, là 
c’est autre chose! Lorsque 
parfois en réponse à la ques-
tion, je disais l’homosexua-
lité d’Antoine, je subissais 
un silence réprobateur: com-
bien d’hommes et de fem-
mes sont encore persuadés 
que l’homosexualité est une 
maladie, une perversion, un 
vice? Parfois, il me semblait 
lire la pensée de mon inter-
locuteur: 
«Ah, bon, homosexuel? Tant 
pis pour lui, il n’a eu que ce 
qu’il méritait, il a payé!»
- Payé QUOI?

Le sida est une maladie qui 
se transmet par le sang et 
le sperme. A cause de cela, 
beaucoup l’ont considéré 
comme une maladie hon-
teuse.

Quel fantasme a pu engen-
drer une telle supposition! 
Tout ce qui n’est pas confor-
me à une certaine règle de 
vie dérange mais, puisque 
actuellement on connaît les 
modes de transmission de 
cette maladie, pourquoi a-
t-on peur d’approcher les 
malades?

Robert, l’ami d’Antoine, me 
racontait qu’on le regardait 
d’une drôle de façon à son 
travail, lorsqu’il disait en 
partant, qu’il allait rendre 
visite à un ami malade du 
sida. Pourquoi cette peur, 
même en étant parfaitement 
informé? Pourquoi cette ré-
probation? Parce que c’est 
inéluctable? Parce que la 
mort des autres nous amène 
à envisager notre propre fin? 
Pourquoi va-t-on plus facile-
ment vers un malade atteint

d’une autre affection très 
grave et mortelle? Il y a 
même des médecins et des 
infirmières qui refusent de 
soigner les séropositifs. Un 
jour, à l’hôpital, un docteur, 
qui ne s’occupait pas des 
malades du sida, m’a vive-
ment conseillée de faire un 
test, puisqu’Antoine habitait 
encore chez moi !!! Une fois, 
vers la fin de sa vie, Antoine 
m’a dit : « Tu vois, je paie!»
Ce jour là, je l’ai agressé avec 
véhémence: «Quoi, Antoine, 
tu n’as rien à payer! Ne dis 
pas de bêtises! Toutes les 
maladies graves sont des 
injustices de la vie mais sur-
tout pas une punition! On a 
tendance à dire que le sida en 
est une. N’oublie pas que, de 
tout temps, lorsqu’il y avait 
une épidémie, on parlait de 
punition divine. Il s’agissait 
alors de la peste, du choléra,



j’ai même entendu cela il y a 
quelques années, à propos 
du cancer! Il y a toute une 
éducation à faire au niveau 
de l’information et de l’accep-
tation du malade. Quand on 
est dans la tourmente, cer-
taines attitudes ou remar-
ques blessent profondément 
et laissent des traces indé-
lébiles.» C’est à ce moment-
là que j’ai vraiment compris 
pourquoi tu voulais ce si-
lence autour de ta maladie, 
Julien. Ce n’est qu’en enten-
dant les réactions stupides 
de certains, que j’ai vraiment 
saisi l’importance de ce vide 
que tu as voulu autour de 
toi. Un mois environ avant 
ton départ, nous avons eu 
une surprise: Bernadette 
est arrivée à l’improviste! 
Bernadette, la grande amie 
d’enfance, «la grande sœur», 
à peine un peu plus âgée que 
toi: Bernadette-le-cyclone, 
la joie de vivre personnifiée, 
avec son rire, sa gentillesse, 
prête à rendre service avec 
une parole drôle, Bernadet-
te qui nous avait tellement 
surpris le jour où elle nous 
avait annoncé son intention 
de faire partie de la com-
munauté de Mère Teresa!

La nouvelle était si incroya-
ble que nous avions tout 
d’abord cru à une farce. 

Quelques années plus tard, 
nous étions tous auprès 
d’elle, très émus, à Rome, 
lors de ses vœux. Ensuite, 
Bernadette est partie pour 
l’Afrique, puis l’Amérique. 
Le temps a passé, les lettres 
étaient rares mais le contact 
n’était pas rompu, et elle 
connaissait ta maladie. Elle 
ne pouvait pas choisir un 
meilleur moment pour ve-
nir nous voir. Un flot d’allé-
gresse est entré chez nous à 
son arrivée, et tu as même 
recommencé à sourire.

Notre ami docteur est venu 
te voir : il n’a pu que consta-
ter ton état. Il est reparti très 
soucieux et, bien sûr, cela 
n’a pas calmé mon angois-
se. Il fallait absolument que 
je me maîtrise devant toi et 
je m’interdisais de venir te 
voir toutes les deux minu-
tes, comme mon cœur me le 
dictait, pour ne pas t’affoler 
encore plus. 

Quelle agonie, mon Dieu! 
N’est-ce pas assez? Cette 
surdité s’est prolongée quel-
ques jours, puis tu as re-
commencé à entendre, par 
moments. Au bout de deux 
semaines, tout est rentré 
dans l’ordre : j’étais soula-
gée. Tu t’affaiblissais de jour 
en jour, et je me demandais 
si cette mauvaise farce de 
l’ouïe n’allait pas se répéter. 
Dans mes pensées, déjà très 
noires, j’avais imaginé en-
core d’autres catastrophes: 
après les oreilles, le virus 
pouvait s’attaquer aux yeux, 
je n’osais pas trop y pen-
ser… Inquiète, je croyais 
devenir folle de douleur et 
de désespoir.

Suite dans notre
prochaine édition...

Pour lire l’oeuvre de
Caroline Gréco,
intégralement,
rendez-vous au

www.gayglobe.net/julien/
adieujulien.html
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Elle nous a beaucoup parlé 
de son travail à New-York 
dans une des maisons de 
Mère Teresa qui accueille 
des malades du sida. Cer-
tains jeunes viennent parfois 
de familles aisées, mais sont 
complètement abandonnés 
parce que malades! 

Et puis, il y a tous les autres, 
très nombreux, qui savent 
où trouver un toit quand ils 
sentent que la fin est proche 
et qu’ils sont à la rue. Elle 
nous a raconté des histoires 
étonnantes d’entraide parmi 
les malades. Ces garçons et 
ces filles ont été abandon-
nés, mis à l’écart parce que 
porteurs de la plus abomina-
ble maladie de notre temps. 
Ils se sont endurcis pour 
survivre dans des conditions 
difficiles et précaires et sont 
parfois violents parce qu’ha-
bitués à la loi implacable de 
la rue. Ils cachent souvent, 
malgré les apparences, des 
cœurs très sensibles et gé-
néreux: comme ce garçon 
qui ne pouvait plus marcher 
et dont les jours étaient vrai-
ment comptés. Une nuit, il a 
entendu quelqu’un qui appe-
lait dans la pièce voisine. Il 
a réussi à se hisser dans un 
fauteuil roulant, s’est rendu 
au chevet de ce malade ago-
nisant. Il est resté près de 
lui toute la nuit, jusqu’à sa 
mort. Quel courage pour ce 
garçon qui savait sa propre 
fin inéluctable! 

Les récits de Bernadette, 
dans une des maisons de 
Mère Teresa où la vie est 
d’une grande simplicité et 
pauvreté mais où l’on perçoit 
beaucoup de joie dans le don 
de soi, t’ont certainement 
aidé à relativiser les choses, 
à accepter un peu mieux ton 
état. Tu as perdu ton agres-
sivité et tes regards de nou-
veau plein de tendresse va-

laient tous les discours. 
Pendant les trois jours qu’a 
duré sa visite, elle a passé de 
longues heures à bavarder 
avec toi. Que vous êtes-vous 
racontés?

«Nous sommes allés au fond 
des choses, avec beaucoup 
d’honnêteté. Ton fils est su-
per, il est vrai, je pense que 
maintenant il est prêt pour le 
grand départ. Il m’a raconté 
ses périodes d’angoisse et de 
révolte, ses rages de se sen-
tir impuissant devant cette 
maladie et puis il m’a parlé 
de sa foi qui l’a aidé, petit à 
petit, à préparer son départ». 

«Il prie beaucoup. Mainte-
nant il est en paix avec lui-
même, il accepte l’idée de 
sa mort. Il m’a demandé de 
veiller sur vous, même si je 
suis loin.» Bernadette nous 
a embrassés avec beaucoup 
d’émotion. Ses adieux avec 
toi ont été émouvants et pu-
diques: c’étaient des adieux 
définitifs, et vous en étiez 
très conscients.

À la fin de ta vie, le virus a 
attaqué ton cerveau. Il en a 
pris possession sournoise-
ment. Tu as commencé par 
ne plus savoir te situer dans 
le temps. Là encore, c’était 
très subtil. Par moments, tu 
ne savais plus quelle heure il 
était ou si c’était le jour ou la 
nuit. J’ai été surprise, mais 
tu étais si fatigué, tu dor-
mais si peu, que j’ai mis cela 
sur le compte de ta faiblesse 
et de ta fatigue. Un matin, je 
t’ai retrouvé assez inquiet: tu 
entendais très difficilement, 
que s’était-il passé? Tu étais 
presque sourd et tu avais 
beaucoup de fièvre. Ton re-
gard désespéré parlait pour 
toi. Ce jour-là, j’ai commu-
niqué avec toi par des petits 
mots griffonnés sur un bout 
de papier.



GAYGLOBEMAGAZINE                                                                                  30                                                                                               WWW.GAYGLOBE.NET

COURRIER DES LECTEURS
Nous écrire à info@gayglobe.net

Par : La rédaction Gay Globe Magazine     Photo : Conso-MagJe suis très craintif de-
puis toujours concernant 
ma santé et mes habitudes 
sexuelles et j’avoue que 
vos pages de chroniques 
venant de la Clinique l’Ac-
tuel répondent souvent à 
des questions que je me 
pose. Je ne dois pas être le 
seul à le penser, merci de 
le faire.      (Manu B. Laval)

La chronique «Alerte Santé», 
même avec son titre un peu 
dramatique, répond effecti-
vement à des questions qui 
nous sont souvent posées 
ici au courrier des lecteurs 
et que nous préférons gérer 
via cette page spéciale qui 
parle exactement des mala-
dies et des conditions qui 
concernent directement nos 
lecteurs. La Clinique L’Actuel 
rédige sur son site web à cli-
niquelactuel.com des articles 
encore plus détaillés qui sont 
complets et quand on parle 
de prévention, il ne faut pas 
juste en parler mais publier 
le plus possible des informa-
tions de base que l’on peut 
compléter ensuite par une vi-
site sur le site. Il s’agit aussi 
de la chronique la plus popu-
laire du magazine par son 
taux de lecture.
                          La Rédaction

Millions de citoyens, sans 
que le milieu journalistique 
ne remette jamais en ques-
tion son raisonnement. Je 
suis désolé d’en venir à 
cette décision, mais je ne 
peux me permettre ces pu-
blicités, en espérant que le 
prochain maire du Plateau 
mont-Royal assouplisse 
l’accès de ma clientèle afin 
que les commerçants puis-
sent survivre dans ce quar-
tier.

(Gaétan B. Montréal)

Je comprends Gaétan ce que 
vous vivez, en effet, nous re-
cevons aussi d’autres messa-
ges de cette nature et ce, de 
certains commerçants de la

Pour en 
savoir plus
Courrier des lecteurs: 

Écrivez-nous vos impressions, vos 
observations et vos suggestions. 
Commentez aussi nos dossier

à l’adresse:
info@gayglobe.net

Votre courriel devient public
dès réception...

Vous avez les plus beaux 
covers des médias gais. 

(Antoine V. Montréal)

Oui effectivement! Bon, plus 
sérieusement, en effet, Gay 
Globe accorde une impor-
tance primordiale à ce qui est 
présenté sur ses couvertures 
parce qu’il s’agit-là de notre 
meilleure carte d’affaires et 
c’est par sa couverture qu’on 
juge un livre n’est-ce pas? 
Vous connaissez le proverbe.

La Rédaction

Je me dois de cesser ma 
publicité dans Gay Globe à 
cause des actions du maire 
Ferrandez qui a fait chuter 
l’achalandage de mon com-
merce de près de 50% avec 
l’augmentation des par-
comètres à 3$/heure, des 
heures tarifées jusqu’à 21h 
la semaine, de la réduction 
de 60% des places de sta-
tionnement tout autour de 
mon commerce, des rues 
en demi sens unique et de 
la création de labyrinthes 
routiers inextricables.

Le maire Ferrandez com-
pare Montréal à Londres, 
une ville de plus de 13,5

rue Laurier Est. Lorsque j’ai 
rencontré M. Ferrandez jus-
te avant sa réélection, je lui 
avait mentionné les difficul-
tés liées au fait de ne pou-
voir circuler normalement 
dans certaines parties du 
plateau. Je lui avais dit que 
comme je ne pouvais trouver 
la sortie de ses labyrinthes, 
je devais rouler dans les 
ruelles où jouaient souvent 
des enfants et que ce concept 
n’avait rien de sécurisant. Il 
m’avait répondu qu’il était 
très conscient de certaines 
erreurs et qu’il allait mettre 
en place des correctifs rapi-
dement. Nous sommes 2 ans 
plus tard et rien n’a été fait.

La Rédaction



JOURNÉE MONDIALE DU SIDA
1er décembre

Parce que le VIH est en 2015 la principale infection
potentiellement mortelle que les personnes

homosexuelles contractent.

Parce que le SIDA tue encore de jeunes hommes avant
qu’ils puissent contribuer à la richesse collective.

Parce que le VIH se traite mais ne se guérit pas.

Parce qu’il ne faut pas oublier toutes les personnes

mortes trop tôt, trop jeunes, trop seules.

PRÉVENTION ET PROTECTION!
Gay Globe Média

Gayglobe.net
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